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			AVANT-PROPOS

			LA MALADIE A-T-ELLE UN SENS ?

			La maladie a-t-elle un sens ou est-elle simplement le fruit du hasard ?

			Lorsque nous recherchons la cause d’une maladie sur le plan physique, il est souvent facile de la rattacher à une mauvaise alimentation, un tabagisme passé ou présent, un éthylisme, l’usage de drogues, la pollution, une fatigue, un germe… et, en dernier recours, la médecine sort la génétique, qui constitue un argument imparable dans la mesure où il n’est pas simple de prouver le contraire.

			Cependant, cette présentation présente des biais, par exemple :

			[image: bull]Pourquoi un même tabagisme va entraîner un cancer chez les uns et une simple bronchite chronique chez les autres ? Pourquoi une épidémie de grippe ne va toucher qu’une partie de la population et non l’autre ? Pourquoi une maladie se développe-t-elle à tel moment et non à tel autre ?

			Dans mon cabinet, de nombreux patients me disaient qu’ils n’avaient jamais fumé, jamais bu, qu’ils avaient toujours fait attention à leur alimentation… et pourtant, ils étaient malades. Pourquoi ? Il est toujours possible de parler de la pollution (air, eau, alimentation) dans le travail, dans l’environnement et même dans son habitation ainsi que de génétique. Mais ce serait généralement faire preuve de malhonnêteté intellectuelle. Car il faut bien reconnaître que bien souvent, la médecine ne peut pas donner d’explication à l’apparition de certaines maladies.

			Pour ma part, je me suis toujours intéressé à ce genre de questionnement sur moi-même et sur mes patients. Pourquoi tombons-nous malades ? Je trouvais que la question était pertinente ! Ma conclusion est que si nous restons sur le plan physique, il n’est pas possible de trouver d’explication à la survenue de nombreuses maladies. Mais si nous commençons à observer la vie de la personne malade lorsque les premiers symptômes sont arrivés et surtout durant la période précédant leur apparition, alors nous voyons apparaître des éléments intéressants comme un stress intense, un choc émotionnel, une situation conflictuelle, un grand chagrin, une injustice, etc. Par la suite, j’ai rencontré des personnes pratiquant la « médecine nouvelle », dont je vous parlerai plus loin. Ils m’ont indiqué une sorte de cartographie du corps où étaient faites des correspondances entre la nature du conflit psychologique et l’organe ou la région du corps touché par la maladie. J’ai bien sûr vérifié la véracité de leurs affirmations sur mes patients, et les résultats ont toujours été positifs, ce qui m’a beaucoup impressionné. Mais surtout, grâce à cette symbolique, le lieu et le moment de la maladie ne sont plus liés au hasard. Ils répondent directement à ce que vit la personne dans son quotidien. Enfin et surtout, la symbolique permet d’unifier toute la médecine dans un grand ensemble. Sinon, nous avons affaire à des maladies disparates, placées les unes à côté des autres sans aucun sens. Qu’y a-t-il de commun entre un ulcère de jambe et une sclérose en plaques, entre une rhinite allergique et une arthrose de genou ? Rien du tout. Mais si nous considérons que tous ces signes sont des symboles qui expriment un mal-être, alors tout devient clair, et les maladies s’en trouvent ordonnées et organisées. Cela a été, pour moi médecin, une grande révélation.

			EXISTE-T-IL UNE SYMBOLIQUE POUR TOUTES LES MALADIES ?

			La question subsidiaire après le sens de la maladie, est de savoir si toutes les maladies ont un sens… Est-ce qu’il n’existerait pas des maladies sans symbolique, arrivant là par hasard ou à la suite d’événements extérieurs indépendants, comme une grosse irradiation nucléaire ?

			Personnellement, je crois fermement aujourd’hui que nous attirons par nos pensées tout ce qui nous arrive dans notre existence, maladies incluses. Cela répond à la loi d’attraction qui explique que deux énergies de même fréquence s’attirent. Cela fut exprimé de manière similaire par la physique quantique. Elle a en effet démontré que notre univers est un immense champ de potentiels et que notre pensée attire à nous, c’est-à-dire dans notre existence, le potentiel qui lui correspond. Ainsi, nos pensées de haine, de rancœur, de dévalorisation, de peur de manquer… attirent dans notre vie des maladies correspondantes qui mettent en exergue notre souffrance sous-jacente.

			Ainsi attirons-nous tout ce que nous vivons – absolument tout – avec nos pensées, y compris nos maladies. Mais il faut bien reconnaître que, la plupart du temps, ce sont les pensées inconscientes qui sont les maîtres d’œuvre dans notre esprit. Ce sont elles qui attirent la plupart des situations que nous vivons.

			LA DÉFINITION DE LA SYMBOLIQUE

			Il n’est pas aisé de donner une définition à ce qu’est la symbolique d’une maladie, mais j’en ai conçu une qui reflète mon point de vue sur le sujet.

			La symbolique d’une maladie constitue un indicateur permettant d’identifier et de comprendre quelle est la souffrance sous-jacente de notre être, mais aussi quelles aspirations nous n’avons pas réalisées, et enfin, quelle direction nous devons suivre pour reprendre notre chemin de vie.

			À partir de là, il conviendra que nous en tirions les leçons et que nous acceptions de changer de mode de vie et/ou de manière de penser en conséquence… Ce qui contribuera à nous redonner la santé et, surtout, nous permettra de prendre le chemin dicté par notre être, le chemin du bonheur.

		



		
		
			INTRODUCTION

			Ne voir ou ne considérer que l’aspect physique d’une maladie est réductionniste… Cette attitude – très commune – est aussi très dommageable pour les personnes malades qui ne prennent pas conscience de l’aspect psychologique de leur maladie. Or, à travers ce symbolisme, leur être est en train de leur parler. Il leur indique que quelque chose ne va pas dans leur vie, qu’ils ne sont pas heureux, qu’ils ne sont pas dans leurs aspirations, qu’ils ne sont pas sur leur route…, chose dont ils n’avaient pas forcément conscience ou du moins, dont ils n’avaient pas pris la mesure et qu’ils avaient négligée.

			La maladie survient souvent à la suite de tout un ensemble d’incidents, de mal-vécus, de situations désagréables, de tensions corporelles, voire d’accidents, que la personne a cru surmonter, mais dont, en fait, elle n’a pas compris le sens véritable. Ainsi, dans son passé, des événements sont survenus et se sont répétés chaque fois plus fortement, jusqu’à s’inscrire dans le corps et y développer un trouble ou une maladie.

			Il faut aussi comprendre que le type de maladie (arthrose, allergie, cancer…), sa localisation sur le corps et le moment de sa survenue ne sont en aucun cas le fait du hasard. Ils constituent, au contraire, des indices importants concernant le sens symbolique de la maladie.

			UNE SOUFFRANCE DE L’ÊTRE

			La maladie n’est pas une punition suite à une mauvaise conduite dans ses habitudes alimentaires, dans ses addictions ou dans les décisions prises. La raison de la maladie est tout autre. Elle constitue un rappel de l’être, destiné à montrer sa souffrance. Or, celui-ci ne désire que notre bien. Mais, comme tous les signes d’appel qu’il a précédemment émis n’ont pas été entendus, il a inscrit son mal-être dans le corps sous la forme de troubles ou de maladies afin que la personne prenne enfin conscience que quelque chose ne va pas dans son existence.

			C’est pour cette raison qu’il est important que la personne malade prenne le temps de comprendre le sens symbolique de sa maladie en étudiant les divers indices que nous allons développer dans ce livre.

			Mais j’insiste tout de suite sur un point essentiel, je devrais même dire sur « le » point essentiel de l’intérêt de cette recherche : comprendre le sens de sa maladie est sans intérêt si cette compréhension n’est pas suivie des changements que cette symbolique impose. Comprendre demeure sur le plan intellectuel… ; la maladie, quant à elle, se développe sur le plan physique. Elle impose un changement, un mouvement, une transformation, voire une métamorphose, dans ses habitudes de vie et de pensée.

			LES MALADIES CHRONIQUES

			Si nous restons dans le cadre des traitements ou des thérapies conventionnelles ou naturelles, nous soignons simplement le physique. Nous soignons, mais nous ne guérissons pas… Personnellement, je considère que cette attitude communément suivie par la médecine conventionnelle ainsi que par la plupart des thérapies naturelles est responsable de la chronicité d’une majorité des maladies actuelles. Car le nombre de prises en charge d’affections longue durée (ALD) par l’assurance maladie n’a jamais cessé de croître ces dernières décennies. Elle atteint le nombre record de 10 millions de personnes en France, et ce n’est pas terminé !

			La médecine conventionnelle a toujours laissé croire aux personnes malades qu’elle allait leur apporter la guérison sans qu’elles n’aient rien à changer dans leur existence, mis à part quelquefois un petit régime alimentaire ou la reprise d’une activité physique. Il n’a jamais été et n’est toujours pas question de parler de « sens » de la maladie, mais plutôt de regarder la maladie comme étant une défaite des processus d’autoréparation du corps. Mais c’est oublier « l’intelligence du corps ». Car notre organisme est très perspicace et aussi très puissant. Il faudrait sans doute regarder les choses autrement et se demander plutôt pourquoi l’organisme a laissé se développer telle ou telle maladie, alors qu’il lui aurait été très simple de la guérir. Car, mis à part des situations extrêmes comme une grande dénutrition ou une prise de médicaments lourds (immunosuppresseurs, chimiothérapie, etc.), l’organisme dispose de tous les outils nécessaires pour faire face à toutes les situations qui pourraient se présenter, même les plus avancées. La preuve nous est fournie par tous ces cas de guérisons inexpliquées, incroyables, inattendues, voire miraculeuses.

			LES GUÉRISONS MIRACULEUSES

			En préambule à cette partie, je dirais que les médecins tout comme les thérapeutes n’ont jamais guéri aucun malade, ce qui ne va être du goût de tout le monde ! J’ajouterais même que tous ceux qui diront le contraire sont des menteurs, voire des prétentieux.

			Seul le malade peut guérir sa maladie. Les médecins et les thérapeutes ne sont là que pour l’aider, le conseiller et l’accompagner sur le chemin… En effet, celui qui fait le plus gros travail dans la guérison, c’est le malade. Mais s’il n’est pas informé que sa maladie a un sens et aussi quel en est ce sens, il n’effectuera pas le changement que son être demande, et le miracle ne se produira pas.

			Car le miracle survient lorsque la personne croit en sa guérison et a effectué les modifications demandées par son être dans sa manière d’agir et de penser. Le traitement réalisé par le thérapeute est alors le catalyseur de cette guérison. Ce n’est pas lui qui en est le réalisateur. Il a simplement appuyé cette guérison et l’a ainsi déclenchée. L’acteur de ce rétablissement quelquefois spectaculaire est uniquement la personne malade elle-même, par la compréhension et les changements qui se sont opérés en elle.

			LES FAISEURS DE MIRACLES

			Il me semble important de parler aussi des « faiseurs de miracles » qui sont de plus en plus nombreux dans notre société. Ils proposent des traitements ou des thérapies qui feront (font) disparaître la maladie sur le plan physique, oubliant ou négligeant plus ou moins volontairement le sens profond de la maladie. Cela fera (fait) croire au patient qu’il est guéri… quelquefois miraculeusement. Celui-ci – non informé de l’existence du sens symbolique de sa maladie – sera heureux et portera le thérapeute aux nues, comme étant un professionnel très compétent, voire un être exceptionnel, ce qui ne manquera pas de flatter l’ego de ce dernier qui, alors, persistera dans cette voie.

			Mais, en fait, la personne malade est la grande perdante de ce genre de pratique. Car n’ayant pas compris la raison de sa maladie, elle n’a pas effectué les changements attendus par son être. Aussi continue-t-elle son existence sans rien changer dans son mode de vie ni dans son mode de pensée, ce qui va lui générer, tôt ou tard, une récidive de sa maladie ou l’apparition d’une autre pathologie, parce que son être demeure toujours dans la souffrance. Les mêmes causes déclenchent toujours les mêmes effets.

			LE DOUBLE SENS DES MALADIES

			Toutes les maladies – toutes, absolument toutes –, de la plus simple à la plus grave, présentent une double cause :

			[image: bull]une cause physique que nous connaissons bien parce qu’elle nous est souvent répétée, comme la mauvaise alimentation, la sédentarité, le surpoids, la pollution, le tabac, l’alcool, les drogues, les hormones, l’hérédité…

			[image: bull]une cause psychique (le « mal-a-dit ») qui trouve son origine dans la souffrance de l’être, la non-réalisation de ses aspirations, l’éloignement par rapport à son chemin de vie… L’origine provient généralement d’une vie davantage tournée vers le paraître et la réussite que vers l’être, le partage et la compassion.

			Par exemple, une douleur de genou est facilement expliquée par des efforts répétés, le port de poids lourds, des mouvements de rotation sur le genou lors d’un sport, etc. Mais pourquoi ce problème survient-il maintenant alors que la personne a déjà réalisé ce type d’activités auparavant (voire pire) et que cela ne lui a rien occasionné ? La réponse à cette question n’est pas d’ordre physique, mais psychologique. Car en même temps que la personne réalisait des efforts sur son genou, elle vivait une situation où elle était rigide sur ses positions, où elle ne voulait pas plier ou infléchir sa décision, où elle avait l’impression de se mettre à genoux si elle cédait. Or, elle refusait de se mettre à genoux.

			Le traitement physique de ce genou (anti-inflammatoire, antalgique, immobilisation, attelle, acupuncture, soins énergétiques, etc.) améliorera le problème. Mais il demeurera ou récidivera tant que la personne n’aura pas révisé sa position dans le sens de l’assouplissement… changer ou modifier des décisions ou des attitudes qu’elle a prises et qui étaient trop rigides ou strictes. Car c’est cela que lui exprime son être au travers de la localisation symbolique sur son genou.

			L’origine des maladies est toujours double, physique et psychologique, aussi le traitement doit-il également être double : changement de mode de vie sur le plan physique et changement de point de vue (de décision, d’attitude) sur le plan psychologique.

			LE PRINCIPE DE LA SYMBOLIQUE DES MALADIES

			La symbolique des maladies s’appuie sur trois clés fondamentales :

			1.L’inconscient parle par symboles. Il le fait au travers des maladies, de leur localisation et de leurs symptômes, comme il le fait lors des rêves afin de faire ressortir un problème non résolu qu’il est temps de résoudre.

			2.Les maladies expriment la souffrance de l’être.

			3.Les maladies sont des messages de l’être qui tente de cette manière de faire comprendre que quelque chose ne va pas dans sa vie, mais surtout par la symbolique, d’indiquer avec précision ce qui ne va pas.

			DE LA MÉDECINE NOUVELLE AU DÉCODAGE BIOLOGIQUE

			Il est fréquent d’entendre parler de « décodage biologique » pour évoquer la symbolique des maladies. Cette expression a été donnée par Christian Flèche en 1993. Personnellement, je préfère parler de « symbolique des maladies », expression qui me semble plus claire, plus directe, plus simple et surtout indépendante de toutes les écoles existantes ou ayant existé.

			Quoi qu’il en soit, beaucoup d’auteurs œuvrent ou ont œuvré sur le sujet, comme Gérard Athias, Jacques Martel, Claude Sabbah, Salomon Sellam, Marc Fréchet, Philippe Lévy, Laurent Daillie… dont certains sont décriés*. Chacun a donné une appellation différente à cette technique : biodécodage, décodage biologique, biologie totale…, ce qui contribue à la rendre encore plus opaque pour le malade.

			La symbolique des maladies puise ses racines dans les travaux du Dr Georg Groddeck* pour qui toutes les maladies étaient psychosomatiques du fait de l’implication de l’inconscient dans leur genèse. Il indiquait déjà en 1923 que « plus le conflit intime de l’être humain est profond, plus les maladies seront graves ». Par la suite, le psychiatre Carl Gustav Jung démontra les liens existant entre le corps et l’esprit.

			Mais le chef de file de ce « décodage » fut sans conteste le Dr Ryke Geerd Hamer, un médecin allemand, qui a rassemblé ses observations dans son livre Fondement d’une médecine nouvelle*. Or, si son travail sur la symbolique fut remarquable et mériterait d’être étudié en détail, le traitement qu’il proposait était désastreux. Car pour lui, l’origine de la maladie était liée uniquement au choc émotionnel, aussi, sa solution apportait à elle seule la guérison (pas besoin d’autre traitement), ce qui constitue une position extrêmement dangereuse, voire catastrophique, pour les malades. De plus, c’était confondre la cause et le facteur déclenchant, ce qui est loin d’être la même chose. Il a d’ailleurs été condamné par la justice française pour avoir induit des patients en erreur.

			Malheureusement, le Dr Hamer et quelques autres auteurs, par leurs positions extrémistes, ont gravement nui à l’image de cette technique, ce qui est extrêmement dommage. Car je considère que comprendre la symbolique de sa maladie est un temps essentiel dans le traitement d’une maladie, si la personne désire guérir en profondeur et définitivement.

			LA MALADIE, SYMBOLIQUE DE LA SOCIÉTÉ

			Avant de clore cette introduction, je voulais vous parler d’un autre aspect de la symbolique généralement méconnu. En effet, les maladies, du moins pour les plus importantes, sont très représentatives de l’époque où elles se sont développées.

			En effet, les maladies évoluent en fonction des époques et du développement socio-économique de la société. C’est ainsi que les infections, notamment la tuberculose et la syphilis, étaient les principales causes de décès au début du XXe siècle. Puis, ce furent les maladies cardiovasculaires, notamment après la Seconde Guerre mondiale. Car les antibiotiques permirent d’éradiquer les principales infections endémiques de l’époque. La médecine se mobilisa alors contre les maladies cardiovasculaires qui marquèrent le pas. Ce furent alors les cancers qui dominèrent, passant en tête des principales causes de décès dans les pays développés. Aujourd’hui, nous pouvons dire que les maladies neurologiques (surtout neurodégénératives) sont les plus fréquentes, avec la maladie d’Alzheimer, la maladie de Parkinson, la sclérose en plaques, etc.

			Or, la maladie dominante d’une époque est très emblématique de la société où elle se développe.

			[image: bull]Les maladies cardiovasculaires sont très liées à la circulation…, circulation des idées, des denrées et des produits manufacturés sur toute la planète, avec les problèmes et les conflits économiques que cela pouvait parfois induire.

			[image: bull]Le cancer symbolise une société qui consomme et détruit le milieu qu’elle habite sans régulation, ni limites, au risque d’entraîner sa propre destruction.

			[image: bull]Les maladies neurodégénératives montrent un problème dans la commande générale (cerveau) qui ne fonctionne pas correctement. Nous pourrions évoquer le manque de discernement, d’équité et de justesse (voire de justice) qui se retrouve aujourd’hui à tous les niveaux de la société.








			
				
					* Voir le livre du Dr Luc Bodin, La Médecine spirituelle, Guy Trédaniel éditeur, 2018.

				
				
					* Georg GRODDECK, Le Livre du ça, Gallimard, 1976.

					—, La Maladie, l’art et le symbole, Gallimard, 1969.

				
				
					* Ryke Geerd HAMER, Fondement d’une médecine nouvelle, Éd. ASAC, 1988.
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